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Le Vendée-ouest

Nous sommes en ce début 2026 peut-être inquiets, pleins de doutes, 
mais c’est l’Espérance qui doit dépasser tous les divers sentiments ; 
une Espérance folle dite par l’Eternel. « Car je connais les projets 
que j’ai formés sur vous, dit l’Eternel, projet de paix et non de mal-
heur, afin de vous donner un avenir et de l’Espérance ». C’est ce 
qu’on peut lire dans le livre de Jérémie, au chapitre 29, au verset 11. 
Oui, l’Espérance qui nous permet de nous élever, de prendre du 
recul, d’aller de l’avant. L’Espérance ne bannit pas les dures réalités 
des évènements. Ils sont bien présents et ils nous pourrissent la vie 
souvent. Nous aurions bien des raisons de désespérer face aux évé-
nements du monde. Mais les promesses écrites dans la Bible parlent 
d’un Dieu qui a des projets de paix et non de malheur. C’est quand 
les temps sont difficiles que nous avons la belle mission d’être des 
pèlerins d’Espérance. Car l’Espérance chrétienne, ce n’est pas un 
optimisme béat ou les vagues espoirs de lendemains qui chantent. 
L’Espérance se situe à un autre niveau que l’espoir. Celui qui entre-
tient un espoir peut dire précisément ce qu’il attend : la guérison, 
la réussite, la résolution d’un conflit, et cetera. En revanche, celui 
qui est dans l’Espérance ne sait pas vraiment ce qu’il espère. Mais il 
espère. Il sait que l’horizon de l’avenir est ouvert quoi qu’il arrive. 
Et même lorsque tout espoir est perdu, il est encore dans l’Espé-
rance. Il ne faut pas s’y tromper, l’Espérance chrétienne n’est pas 
un manque de lucidité sur la situation réelle et parfois dramatique 
du monde, dans une sorte de bulle hors sol, loin de cette vie. Bien au 
contraire !  La vertu de l’Espérance donne de voir plus loin, de gar-
der les yeux ouverts sur un horizon plus vaste, plus grand que notre 
monde. L’Espérance est comme une ancre sûre et solide pour l’âme. 
Alors, pour cette année 2026, soyons des porteurs d’Espérance, 
soyons des messagers de l’Espérance. Comme une rumeur, faites 
circuler l’Espérance, autour de vous, fondée sur la confiance que 
nous avons en Christ. 
Je voudrais terminer par cette bénédiction de l’Épître aux Romains. 
« Que le Dieu qui donne l’Espérance vous remplisse de toute joie 
et paix, en raison de la confiance que vous placez en Lui, pour que 
vous débordiez d’Espérance par la puissance de l’Esprit »  ( Ro-
mains 15,13). Belle année, 2026  

Jean-Luc Cremer Président du Conseil Régional EPUdF

EDITO – voeux du président de région

DATES À RETENIR

Le Vendée-ouest

Assemblées Générales de l’Association 
Cultuelle de l’EPUVO et de l’Entraide 
Protestante de la Vendée ouest, le 15 
mars, pendant et après le culte. 
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Ateliers de confection de couronnes de l’Avent et  Marché de Noël.
 Merci aux apprentis d’un jour et aux marmitons pour toutes ces  confitures variées... 

et au sonneur de cloche qui a bravé le froid pour attirer les visiteurs !

Extraits
Bruits de sonnailles, un berger entre et s‘agenouille devant 
l‘enfant, il est accompagné d‘un mouton.
Le mouton : (en colère) Mais (mêêeê..), Mais (mêêeê..), 
Mais c‘est un bébé ! C‘est juste un bébé ! J‘y crois pas ! 
Ça fait des heures qu‘on marche à travers la montagne, 
dans la nuit, sur des chemins pleins de cailloux, et tout ça, 
juste pour un bébé !!!
L’âne : Oh là ! Calme-toi, ami Mouton,à quoi t‘attendais-
tu ?
Le mouton : L’ange avait dit qu‘un sauveur était né. Il 
y avait aussi une grande lumière et plein d‘autres anges 
qui chantaient... je m‘attendais à quelque chose de plus 
...glorieux ! Mais là !
L’âne : regarde ton maître et les autres bergers, ils sont 
agenouillés devant ce bébé. Ce n‘est pas un enfant comme 
les autres !
Le bœuf : Meuh ! Il n‘est peut-être pas comme les autres, 
mais il faut le réchauffer quand même par ce froid. Il 
souffle sur l‘enfant.
Le mouton et l’âne : Ne souffle pas si fort !
On entend du bruit et un chameau entre dans l’étable et pose 
des cadeaux.

Le chameau : Ah  ! Ça fait du bien d’arriver, je suis 
crevé, je n’en peux plus !
L’âne : Bienvenue cousin Chameau ! D’où viens-tu avec 
ces drôles de bonshommes ?
Le chameau : Ces bonshommes comme tu dis, ce sont 
des mages, des savants  ! Nous arrivons de très loin, 
d’Orient. Tout ce temps nous avons suivi une étoile qui 
nous a mené jusqu’ici..
Le bœuf : Meuh ! C’est gentil d’avoir apporté tous ces 
cadeaux, c’est pour nous ?
Le chameau : Mais non gros bêta! Ils sont pour l’enfant : 
voici de l’or de la part de Balthazar, parce que cet enfant 
est roi. De l’encens de la part de Melchior, parce qu’il est 
prêtre. Et de la myrrhe de la part de Gaspard parce qu’il 

est prophète.
L’âne : Et bien, tout âne que je suis, je ne pensais pas 
avoir autant de personnes sur le dos  en portant une femme 
enceinte !
Le mouton : Mais (mêêê), moi qui croyais que ce n’était 
qu’un bébé !
Le chameau : D’après mes maîtres les mages, cet enfant 
serait même le roi des Juifs.
D’ailleurs sa maman l’a appelé Jésus, c’est-à-dire : Le-
Seigneur-sauve, et Emmanuel, c’est-à-dire : Dieu-avec-
nous.
Le bœuf : Meuh ! Cet enfant est peut-être le roi des Juifs, 
mais pour l’instant il a froid !
Il souffle sur l’enfant
Tous les animaux : Arrête de souffler si fort !
Le mouton : Mais (mêêê) alors ce bébé, c’est le salut des 
hommes mais aussi de toute la Création et donc de nous 
aussi, les animaux  ! Chantons-lui une chanson, et vous 
tous chantez avec nous !.

Tous : chant entre le bœuf et l’âne gris !

© BB | EPUVO © BB| EPUVO

© BB| EPUVO

CULTE DES FAMILLES
Saynète avec les enfants de l’éveil biblique

RETOUR EN IMAGES 
sur des activités de la paroisse
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Pourquoi faire simple quand on peut faire compliqué ?
Vers le mois de janvier, les demandes de « mariages » ar-
rivent, chez les pasteurs.
Les puristes auront noté que j’ai employé le mot « ma-
riage » (horresco referens !) au lieu de « bénédiction d’un 
couple à l’occasion de son mariage », dénomination offi-
cielle du mariage chez les Protestants français qui aiment 
les longues, longues périphrases. 
Chez les Protestants, on se marie d’abord à la mairie puis 
on va au temple ou en extérieur pour recevoir la bénédic-
tion de Dieu sur le couple. Le mariage n’est pas un sacre-
ment.
Les Réformateurs du XVIème siècle ont rejeté les 7 sacre-
ments issus de la Tradition de l’Eglise catholique (ils ont 
raté leur coup car les 7 sacrements seront redéfinis et gra-
vés dans le marbre théologique par le Concile de Trente, le 
concile de la Contre-Réforme 1545-1563). 
Le critère retenu par les Protestants est qu‘un sacrement 
doit être un geste du Christ accompagné d’une Parole. Or 
le Christ n’a pas célébré de mariage. Le fameux texte de 
Matthieu 19, 3-12 parle de la répudiation, pratiquée à son 
époque.
En lisant la Bible, on s’aperçoit qu’il n’est pas possible de 
déterminer UNE manière juive puis chrétienne de célébrer 
un mariage. Tout dépend des époques et des traditions lo-
cales. 

Au téléphone le pasteur a souvent
ce dialogue à peine imaginaire 
(si vous n’aimez pas l’ironie, vous pouvez sauter le 
dialogue en italique).

Généralement c’est Juliette qui téléphone, Roméo préfé-
rant aller au foot ou au café. Il a autre chose à faire que 
de préparer un mariage, c’est une histoire de femme après 
tout…
	- Allo, bonjour, paroisse protestante de LRY 
	- je voudrais me marier
	- oui, bonjour, très bien, félicitations ! Nous allons voir 

pour une date si le temple est libre.
	- Ce n’est pas la peine, on a déjà choisi 

avec le curé, ce sera le X du W dans la 
charmante petite église du village de 
Z sur l’île de Y. On veut un mariage 
œcuménique avec un pasteur.

	- Ah  ! (soupir du pasteur…), vous êtes 
protestante ?

	- Non, mais mon ami Roméo, a une 
grand-mère protestante, depuis plus de 
30 générations. Il a été baptisé protes-
tant quand il était bébé, donc il nous 
faut un pasteur. Sa grand-mère y tient 
absolument.

	- Vous faites partie d’une paroisse ?

	- Ben non  ! vous savez, avec le boulot, les amis, le 
dimanche on se repose, nous la religion…, on va à 
l’Eglise pour que le mariage soit complet avec de belles 
photos et qu’il n’y ait pas de friction entre les grands 
parents.

	- Chez les Protestants vous êtes bien œcuméniques, 
non ?...

Dans son for intérieur, le pasteur décide de l’offrir une 
fois de plus au Seigneur. Son agenda le permettant, il 
accepte d’être présent à la célébration catholique.

Eh oui !  Car dans ce cas, n’en déplaise à Juliette et à la 
grand-mère de Roméo, cela sera bien une célébration de 
mariage catholique dans une église catholique, présidée 
par un prêtre catholique, avec un pasteur sur le côté.
Si cela avait été le cas inverse, cela aurait été une célébra-
tion protestante dans un temple protestant, présidée par un 
ministre protestant (pasteur ou prédicateur) avec un curé 
sur le côté.

Le mariage « œcuménique » n’existe 
pas ! C’est une fausse appellation ! 
De temps en temps, il faut parler clairement, bien définir 
et nommer les choses pour qu’il n’y ait pas de confusion.
Les Protestants et les Catholiques ont une approche 
radicalement différente. Dans la théologie catholique un 
sacrement ne peut pas être annulé. Donc, le mariage est 
indissoluble = pas de divorce, pas de remariage possible, 
contrairement aux Protestants. 
C’est une différence d’approche insurmontable à l’heure 
actuelle 
De plus, si le mariage est célébré selon le rite catholique 
c’est obligatoirement un prêtre ordonné qui doit recevoir 
le consentement des époux pour que le mariage soit recon-
nu valable par l’Eglise Catholique.
Trop souvent, en impatients de l’œcuménisme, nous 
voudrions croire qu’il n’y a plus de différences entre 
chrétiens. Mais nous prenons nos désirs pour des réalités. 
Nos dirigeants ecclésiaux estiment que l’œcuménisme est 

une chose trop sérieuse pour être laissée 
à la spontanéité des paroissiens de base. 
La recherche de l’œcuménisme doit se 
dérouler entre théologiens spécialistes 
dans des congrès et des rencontres très, 
très feutrées. 
Ce sont les autorités ecclésiastiques qui 
décident ce qui est œcuménique ou pas. 
L’avancement de l’œcuménisme dépend 
surtout de la volonté des instances supé-
rieures.
Ainsi, à la différence du pontificat de Paul 
VI dans la suite de Vatican II, les pontifi-
cats suivants n’ont pas été très productifs 
de ce côté.
Depuis les années 1970, on attend la 
poursuite du dialogue œcuménique autour 

REFLEXIONS THEOLOGIQUES  
Le mariage « œcuménique » n’existe pas !

BB| image générée par IA
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de la question du ministère et de l’eu-
charistie.
Mais Alléluia ! une déclaration com-
mune sur le baptême a été publiée 
en 1975 pour la France (Note sur la 
célébration œcuménique du baptême 
Comité mixte-catholique/luthéro-ré-
formé)
Depuis, le baptême est considéré à 
égalité par le Catholicisme et le Pro-
testantisme historique (Réformés et 
Luthériens), les Eglises Evangéliques 
ne participent pas au dialogue œcu-
ménique. Il n’ y a pas besoin de se 
faire rebaptiser si on va dans une 
autre église.
Mais pas un mot sur les «  mariages 
mixtes » (sic !)
Sous la pression des familles, et esti-
mant que les guerres de religions sont 
terminées, les pasteurs et curés de 
base ont dû se débrouiller pour faire 
des « mariages mixtes ».

A l’heure actuelle, on arrive au 
consensus suivant :

Dans l’esprit de la déclaration sur le 
baptême de 1975, articles 7 et 8
7. L’Eglise où le baptême est célé-
bré, à la suite d’une décision prise 
en commun, est normalement celle 
qui accueille et baptise l’enfant. Son 
ministre est l’officiant responsable et 
il accomplit seul l’acte baptismal. Il 

suit les données fondamentales de la 
liturgie approuvée dans son Eglise, 
mais en y apportant éventuellement 
les adaptations qui seront jugés né-
cessaires.
8. Le ministre de l’autre Eglise 
pourra intervenir de manière ac-
tive, en particulier dans la liturgie 
de la Parole, de l’intercession et de 
la louange, à la manière de ce qui se 
fait dans la célébration des mariages 
mixtes. Là où la chose sera possible, 
il sera bon d’y associer des laïcs de 
l’autre Eglise.
C’est donc le lieu choisi (église ou 
temple) qui détermine selon quel rite 
ou liturgie le mariage sera célébré.
Ainsi, chère Juliette et cher Roméo, 
vous devrez suivre la préparation 
complète d’un mariage catholique. 
Le célébrant catholique devra remplir 
un dossier pour demander à l’évêché 
l’autorisation de faire « une célébra-
tion de mariage avec dispense de la 
forme canonique ». Roméo et Juliette 
devront fournir un certificat de bap-
tême (je laisse de côté le problème 
de la déclaration sur la religion des 
enfants du couple).
Le pasteur assistera à l’une ou l’autre 
réunion de préparation, pour savoir 
à quel moment il pourra interve-
nir (généralement la prédication ou 
homélie).

Voilà pour la théorie, (je n’ai pas 
envie d’écrire un livre, je reste très 
schématique) mais si vous restez sur 
votre faim, quel bon sujet à approfon-
dir pour les groupes œcuméniques !  
En pratique, c’est heureusement 
bien différent et tout dépend de la 
bonne volonté du curé et du pasteur.

Certains curés « tradi » avalent leurs 
soutane lorsqu’ils s’aperçoivent que 
le pasteur est une pasteure. Bonne 
leçon de féminisme.
S’ils se connaissent et s’apprécient, le 
cadre sera bien sûr, plus souple. 
Grâce à Dieu, il y a autant d’excep-
tion à la règle qu’il y a de célébrations 
et de célébrants…

Pasteur Fabrice Benoit, EPUVO

Le coin prière  
sur le mariage

(un grand classique, Kalil Gibran, 
1883-1931, poète libanais) 
Vous êtres nés ensemble et ensemble 
vous resterez pour toujours. Vous res-
terez ensemble quand les blanches 
ailes de la mort disperseront vos jours. 
Oui, vous serez ensemble jusque dans 
la silencieuse mémoire de Dieu. Mais 
qu’il y ait des espaces dans votre 
communion, Et que les vents du ciel 
dansent entre vous. 
Aimez-vous l’un l’autre, mais ne 
faites pas de l’amour une entrave ; 
qu’il soit plutôt une mer mouvante 
entre les rivages de vos âmes. Emplis-
sez chacun la coupe de l’autre mais ne 
buvez pas dans la même coupe. Par-
tagez votre pain mais ne mangez pas 
de la même miche. Chantez et dansez 
ensemble et soyez joyeux, mais de-
meurez chacun seul, de même que les 
cordes d’un luth sont seules. Cepen-
dant qu’elles vibrent de la même har-
monie. Donnez vos cœurs, mais non 
pas à la garde l’un de l’autre, car seule 
la main de la Vie peut contenir vos 
cœurs. Et tenez-vous ensemble, mais 
pas trop proches non plus ; car les pi-
liers du temple s’érigent à distance, Et 
le chêne et le cyprès ne croissent pas 
dans l’ombre l’un de l’autre. 

Le Prophète, 1923)

ŒCUMÉNISME 
INSTITUTIONNEL
à l’occasion de la 
messe d’installation, 
le 14 décembre, du 
nouvel évêque de 
Vendée : Mgr Renaud 
de Dinechin 

Notre pasteur Fabrice Benoit a 
été invité avec les représentants 
du culte du département et a pu 
échanger quelques mots avec le 
nouvel évêque.
On peut remarquer à sa droite le 
Lama Thrinlé, vendéen, admi-
nistrateur de l’Union Boudhiste 
de France, membre actif des 
groupes interreligieux et inter-
convictionnels de Vendée(c) diocèse85.org
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EXPOSITION  
« Enquête sur Marie »

Marie fascine, elle traverse les siècles, les 
continents, les cultures et même les religions. 
Alors qu’elle est clairement ancrée dans la 
tradition chrétienne et les textes de la Bible. 
On la trouve aussi mentionnée dans le Coran 
(Islam) et elle est également présente dans le 
dialogue entre Juifs et Chrétiens,  comme en 
témoigne la réflexion de Salom Ben-Chorin, 
écrivain et journaliste israélien du 20e siècle.
En passant en revue toutes les évocations et 
les représentations de Marie en tout temps et 
sur tous les continents, on se rend compte que 
les supports (littérature, peinture, sculpture, 

œuvres musicales, etc.) sont innombrables et 
d’une richesse incroyable. 
Pour ne pas risquer de s’égarer, il faut tout 
reprendre à la source : comment Marie prend-
elle corps dans les récits bibliques ?
C’est là que l’enquête trouvera la voie la plus 
sûre, en remontant au plus près de l’origine. 
C’est d’ailleurs une démarche fidèle au prin-
cipe du protestantisme qui cherche dans la 
Bible seulement le fondement de ce qui fait 
autorité en matière de foi. Certains diraient : 
« il vaut mieux s’adresser au bon Dieu qu’à 
ses saints !»

Deux Évangiles (Matthieu et Luc) racontent 
cette maternité. Pour le premier, Marie est 
l’épouse de Joseph dont la généalogie est dé-
crite en détails depuis Abraham en passant par 
le roi David. C’est dans l’évangile de Luc que 
l’on trouve les éléments traditionnels du ré-
cit de la naissance de Jésus. Dans les 2 textes 
écrits à l’origine en grec, Marie est présentée 
avec le mot parthenos. Il est souvent traduit 
par «  vierge  ». Le mot vierge en français 
évoque l’état d’une personne qui n’a pas eu 
de relations sexuelles. Cette précision tech-
nique est trop restrictive par rapport au mot 
grec premier.qui désigne avant tout une jeune 
fille non mariée.

Dans le récit de Matthieu, on trouve une cita-
tion tirée d’un autre livre biblique, celui d’Es-
aïe. Cette citation situe la naissance de Jésus 
dans la continuité de la fidélité de Dieu envers 
le peuple qu’il a choisi. Dans ce texte d’Es-
aïe écrit en hébreu, on parle bien d’une jeune 
fille (‘almah) et non d’une vierge qui donnera 
naissance à un fils que l’on appellera « Dieu 
avec nous ».
Dans les 2 Évangiles, il s’agit surtout de pré-
ciser le statut de Marie dans la société. Elle 
est une jeune femme en âge d’avoir des en-
fants mais pas encore mariée. On peut donc 
supposer qu’elle a une quinzaine d’années au 
moment où son histoire commence.

L’épisode phare de l’histoire de Marie est le 
moment où un ange lui apprend qu’elle va 
donner naissance à un enfant dont on dira 
qu’il est fils de Dieu. L’ange, dont le nom est 
Gabriel, annonce à Marie que cet enfant est 
appelé à régner comme son ancêtre le grand 
roi David. Mais pour un règne différent, car 
ce règne ne finira jamais.
On voit déjà à quel point l’idée que Jésus 
puisse être un roi suscite des interprétations 
très diverses en fonction des attentes. Conqué-
rant qui mettra fin à l’occupation romaine 
et redonnera au pays sa souveraineté  ? Ou 
bien est-ce un roi qui régnera sur les cœurs, 
capable de se donner lui-même pour sauver 
ceux qu’il aime ?

En tout cas, Marie est la première étonnée par 
cette annonce. D’abord parce qu’elle n’a pas 
encore de relations avec son fiancé, Joseph, 
destiné à être le père de ses enfants, et ensuite, 
car rien ne la dispose alors à être la mère d’un 
roi. Rien ne permettrait de croire non plus que 
l’amour de Dieu se dirait pour elle de cette 
façon si troublante !
Devant le mystère profond de ce qui lui est an-
noncé, devant l’avenir qui se dessine pour elle 
et dont elle ne saurait prendre toute la mesure, 
sa réponse se donne dans la confiance, dans 
le désir d’être au service de quelque chose de 
plus grand qu’elle. Elle accepte de ne pas tout 
maîtriser et de laisser Dieu agir avec elle.

SI VOUS N’AVEZ PU VENIR À L’EXPO,  
L’EXPO VIENT JUSQU’À VOUS !

A la demande de plusieurs paroissiens, nous avons retranscrit cette exposi-
tion, créée par la paroisse de la Rochelle.
Le texte est un peu long pour le lire sur les panneaux mais il est très bien 
fait et peut servir de base de discussion avec des amis catholiques ou 
s’étant éloignés de la religion.
Merci au groupe de travail de la Rochelle pour avoir su trouver les mots !

Mon cher Watson ! 
Par où commencer ?

L’histoire de Marie 
prend naissance dans 
le témoignage de ré-
cits d’évangile. C’est 
donc là que l’on pourra 
trouver les éléments les 
plus sûrs pour suivre ses 
traces et aller à sa ren-
contre.

LIKE A VIRGIN

Ne faisons pas durer le 
suspense : la popularité 
de Marie vient du fait 
qu’elle est la mère de 
Jésus-Christ. Cela ne 
signifie pas qu’elle n’a 
pas d’intérêt pour elle-
même. Le but de cette 
enquête est précisément 
de mettre en valeur sa 
personnalité propre.

SUR LES AILES DE 
GABRIEL

La réponse de Marie 
constitue la matrice de 
tout ce qui va façonner 
sa personnalité dans le 
récit biblique : « Je suis 
la servante du Seigneur, 
que tout se passe pour 
moi selon ta parole »

BB|  Epuvo
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On dit souvent des Protestants «  qu’ils 
ne croient pas à Marie  ». Rien n’est plus 
inexact ! La Réforme protestante au 16e siècle 
a concentré l’essentiel de la foi sur l’autorité 
des Écritures qui mentionnent le rôle primor-
dial de Marie.
Mais c’est Jésus que les textes bibliques pré-
sentent comme celui en qui se tient la révé-
lation de la Parole de Dieu. Dans l’évangile 
selon Jean, Jésus dit  :  «  je suis le chemin, 
la vérité et la vie, nul ne vient au Père que 
par moi  ». Voilà pourquoi les Protestants 
s’adressent directement à Dieu dans leurs 
prières. Tout autre intermédiaire est superflu.
Cela ne signifie pas pour autant que Marie ne 
compte pas ou que ce qui la concerne n’a pas 

d’importance. Le grand penseur et grand ac-
teur de la Réforme protestante, Martin Luther, 
a lui-même écrit tout un livre sur Marie. Il 
commente un beau poème chanté par la jeune 
femme lorsqu’elle apprend le projet que Dieu 
a pour elle. Cet hymne a pour titre Magnificat, 
mot en latin qui veut dire magnifier : « Mon 
âme magnifie le Seigneur ! »
Luther ne cherche pas à favoriser la dévotion 
mariale, mais veut mettre en lumière le ca-
ractère humble de Marie car son ouvrage est 
destiné à un futur prince de Saxe, région de 
l’actuelle Allemagne, et participe à son édu-
cation politique : ce qui menace les dirigeants, 
c’est l’orgueil et la démesure.

La tradition de Noël a rendu célèbre les élé-
ments du récit de Luc où Marie donne nais-
sance à son bébé. L’étable, les bergers et leurs 
troupeaux, la nuit étoilée, même si deux pro-
tagonistes se sont invités par la suite : l’âne et 
le bœuf n’existent pas dans le texte biblique. 
En revanche, on trouve bien la crèche*, c’est-
à-dire la mangeoire, dans l’étable où Marie a 
trouvé un peu d’intimité pour accoucher.
L’histoire précise en effet que Marie et Jo-
seph sont en train de voyager lorsque l’enfant 
doit naître. La nuit venue, il y a beaucoup de 
monde dans l’auberge où ils se sont arrêtés. 
Alors, c’est à l’écart, dans l’étable, que Marie 
va mettre au monde son bébé. Elle dispose-
ra le nourrisson dans le foin de la mangeoire 
pour qu’il soit bien au chaud. 

Si l’ange a promis à Marie que son fils serait 
roi, Jésus ne naît pas vraiment dans un palais ! 
Ce fils de Dieu ne vient pas surplomber le 
monde de toute sa superbe, il naît en son sein 
et prend place dans une famille humaine bien 
ordinaire, avec même un certain dénuement. 
La crèche dit la simplicité, peut-être même la 
pauvreté. Et des bergers, considérés comme 
des marginaux à l’époque, sont les premiers 
à venir entourer la mère et son bébé pour se 
réjouir de la naissance.
(*La crèche est un mot français ancien pour 
désigner la mangeoire dans laquelle on met 
la nourriture des animaux. L’utilisation qu’en 
fait Marie a toujours un écho aujourd’hui, 
puisqu’on appelle crèche les lieux d’accueil 
pour garder les jeunes enfants). 

La Bible offre une place modeste au récit de 
l’enfance de Jésus. La tradition chrétienne 
verra apparaître d’autres textes, dont le but 
est de commenter et développer les versions 
des Évangiles. Cette littérature « apocryphe » 
(textes non retenus pour composer la Bible) 
est destinée aux chrétiens pour leur permettre 
de mieux approfondir leur connaissance des 
récits bibliques. L’écriture de ces livres apo-
cryphes intervient aussi dans le contexte de 
polémique contre la foi chrétienne au premier 
siècle de notre ère.
Parmi eux, le Protévangile de Jacques est 
riche en détails sur l’enfance de Marie elle-
même ! Suivant le style littéraire du midrash 
(un commentaire dans la tradition juive), il 
s’inspire de la trame de plusieurs autres récits 
bibliques pour élaborer son scénario particu-
lier de l’histoire de Marie. Il offre également 
une autre vision de la naissance de Jésus qui 
en accentue la dimension miraculeuse, étant 
une synthèse entre les versions de Matthieu 

et de Luc.
Dans la Bible, on ne trouve qu’un épisode sur 
Jésus enfant. Ce récit présente surtout Marie 
comme n’importe quelle autre mère. Lors 
d’un pèlerinage à Jérusalem, Jésus, âgé de 
12 ans, échappe à la vigilance de ses parents. 
Ceux-ci vont mettre 3 jours à le retrouver 
alors qu’il est tranquillement occupé à discu-
ter au temple avec les spécialistes religieux.

LA PLACE QUI LUI 
REVIENT

Plus qu’une idole à vé-
nérer ou une médiatrice. 
Marie est un modèle de 
lucidité et de responsa-
bilité qui apprend à re-
connaître en Dieu seul 
l’origine de toute chose.

ICI-BAS, HUMAINE 
FRAGILITÉ

C’est aussi dans la 
précarité d’un dépla-
cement que Jésus vient 
au monde, rejoignant 
la situation de bien des 
migrants et des réfugiés 
sur les fragiles chemins 
de la vie.

ETRE MERE, TOUT 
UN PROGRAMME

Comme dans toute autre 
famille, les parents sont 
d’abord étonnés par 
le décalage entre leur 
inquiétude et l’insou-
ciance de leur enfant. Ils 
ont aussi du mal à com-
prendre que leur enfant 
grandit en autonomie et 
commence à découvrir 
son identité propre.
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Certains textes attirent notre attention sur un 
détail : on y parle certes de la mère de Jésus, 
mais aussi de ses frères et de ses sœurs. A 
priori, rien d’extraordinaire, puisque dans le 
monde juif d’alors, la famille nombreuse est 
la norme. On serait même étonné de voir un 
enfant unique, sauf si la totalité de ses frères 
et sœurs n’avaient pu survivre à des maladies 
dans leur jeune âge. Il est donc crédible que 
Marie ait eu d’autres enfants. C’est cohérent 
avec ce que nous connaissons du contexte so-
cial à l’époque.
Parmi les confessions chrétiennes, les catho-
liques et orthodoxes établissent la virginité de 
Marie comme un dogme et estime que Marie 
est restée vierge avant, pendant et après avoir 
enfanté Jésus. Cette insistance est liée à des 

élaborations théologiques complexes. Les 
frères et sœurs de Jésus seraient donc plutôt 
des cousins, une famille au sens large.
Pour les chrétiens protestants, seule la Bible 
fait autorité en matière de foi. Rien ne s’op-
pose donc à la réalité de la cellule familiale de 
Jésus. Sans toutefois que cela représente un 
enjeu fondamental.
En revanche, ce que le texte biblique rapporte, 
c’est une certaine âpreté dans les relations  : 
la mère, les frères et les sœurs de Jésus ont 
peur pour lui en voyant son comportement et 
craignent qu’il soit devenu fou. Alors qu’ils 
essaient de le prendre avec eux, Jésus préfère 
considérer comme sa famille la foule ano-
nyme qui est venue l’écouter… Des paroles 
sans doute dures à entendre pour Marie.

Marie fait preuve d’une fidélité exemplaire 
envers son fils. C’est ce que soulignent tous 
les textes bibliques qui la mentionnent. Ain-
si, dans l’évangile selon Jean, il n’y a aucune 
évocation de la naissance et de l’enfance de 
Jésus. Tout commence déjà avec la rencontre 
de Jean-Baptiste et l’appel des premiers dis-
ciples de Jésus. (Le terme de disciples peut 
s’entendre largement pour désigner toutes 
celles et tous ceux qui croient en Jésus, 
écoutent sa parole et voit en lui la façon dont 
Dieu se donne au monde). 
Si Marie n’est pas dans la liste des douze plus 
proches compagnons de Jésus, on peut pour-
tant se demander si elle n’est pas la première 
disciple. L’évangile selon Jean ne l’identi-
fie jamais par son prénom. Mais utilise à la 

place l’expression «  la mère de Jésus ». Sa 
première apparition dans cet évangile se si-
tue au cours d’un épisode où Jésus est invi-
té à un mariage dans la ville de Cana. Alors 
qu’il n’y a plus de vin à offrir aux convives, 
Marie vient rapporter l’incident à Jésus qui 
s’offusque : « ce n’est pas à toi de me dire ce 
que je dois faire ! ».
Qu’importe cette saute d’humeur Marie, elle, 
reste constante dans sa foi. Elle dit à ceux qui 
s’occupent du service : « vous faites tout ce 
qu’il vous dira ». La suite est connue : Jésus 
fait remplir d’eau de grands récipients réser-
vés aux rites de purification., puis demande 
qu’on y puise un peu d’eau pour en appor-
ter au responsable. Celui-ci goûte alors l’eau 
changée en vin.

Parmi les femmes et les hommes qui suivent 
Jésus, quelques-uns sont nommés par les 
Évangiles. Ils sont au nombre de 12. On les 
appelle parfois les 12 apôtres. Parce que Jésus 
leur donne une mission particulière. Ces 12 
hommes sont envoyés par Jésus pour témoi-
gner de l’expérience qu’ils ont vécue auprès 
de lui et faire connaître son enseignement.
Le mot apôtre vient d’un verbe qui veut dire 
envoyer en grec La langue dans laquelle sont 
rédigés les écrits du Nouveau Testament.
La suite des Évangiles après la résurrec-
tion du Christ est racontée dans un livre 
de la Bible qui s’intitule «  Les Actes des 
Apôtres ». L’auteur y rapporte la façon dont 
les apôtres vont continuer d’assumer la mis-

sion que Jésus leur a confiée. Avec eux, un 
certain nombre de femmes et d’hommes se 
joignent à l’aventure au fur et à mesure que 
l’Évangile est partagé en différents lieux. 
D’une certaine façon, c’est le tout début de 
l’Église chrétienne.
Aux côtés des douze dont les noms sont lis-
tés précisément. Les « Actes des Apôtres  » 
ajoutent spécifiquement une autre personne. : 
Marie, mère de Jésus. À nouveau, Marie a 
une place singulière dans l’histoire, même 
si le texte révèle également que d’autres 
femmes se trouvent là, ainsi que les frères de 
Jésus. Mais cette précision a de l’importance 
au regard d’une tradition de l’Église qui a 
donné beaucoup de poids aux apôtres.

HISTOIRES
DE FAMILLE

Devenu adulte, Jé-
sus parcourt le pays 
pour enseigner, guérir 
et annoncer la parole 
de Dieu. Il n’en a pas 
moins des liens avec 
Marie, comme le rap-
portent plusieurs récits 
dans la Bible.

DES TOUT 
PREMIERS 
DISCIPLES ...

C’est le premier signe 
miraculeux que l’on 
voit de la part de Jésus. 
Et Marie y joue un rôle 
prépondérant, dans 
l’humilité et l’esprit de 
service qui la caracté-
rise.

... JUSQU’AUX 
DEBUTS  DE 

L’EGLISE .
La présence de Marie 
dans le groupe de ceux 
qui participent à fonder 
la première communau-
té de croyants élargit 
l’horizon et dessine une 
église peut-être moins 
hiérarchique et moins 
formelle que ce que l’on 
pense habituellement.
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EVE,
LA FEMME ET LE 
DRAGON
Dans cette enquête sur 
Marie, on ne peut pas 
ignorer les connexions 
que cette figure majeure 
des Évangiles a pu créer 
dans l’ensemble du cor-
pus biblique. 

TEMOIN MAJEUR
AU PIED DE LA 
CROIX
Une famille recomposée 
à la lumière de l’intensi-
té dramatique du récit. 
Une espérance aussi qui 
dit un avenir possible et 
offre peut-être déjà en 
demi-teinte la perspec-
tive que la vie est plus 
forte que la mort.

AU NOM DES 
FEMMES
Face à une tradition 
d’interprétation trop 
souvent patriarcale, 
l’enquête biblique sur 
Marie conduit à dé-
couvrir la place essen-
tielle des femmes dans 
ces récits. On prend 
conscience aussi du rôle 
fondamental qu’elles 
ont joué, célèbres ou 
anonymes, au sein de 
la Communauté qui a 
suivi Jésus, puis dans la 
constitution de la pre-
mière église.

La tradition chrétienne des premiers siècles 
fait un lien avec une autre femme, et pas n’im-
porte laquelle : la première ! Il s’agit d’Eve, 
dans le récit de la création du monde au tout 
début du livre de la Genèse. Ces penseurs des 
premiers temps du christianisme voient en 
Marie une nouvelle Ève.
Dans le jardin d’Éden, Eve se laisse tromper 
par le serpent qui l’incite à goûter au fruit 
d’un arbre défendu par Dieu  : l’arbre de la 
connaissance du Bien et du Mal. Dans ce récit 
symbolique, manger ce fruit dessine une rup-
ture par rapport à l’état originel qui était celui 
d’Adam et Ève, tel que Dieu les avait placés 
dans le jardin. Ils deviennent marqués par la 
finitude, par leur humaine condition mortelle.
Parce qu’elle va enfanter Jésus, celui qui sera 

Sauveur du monde et offrira à la création une 
vie nouvelle, libérée des pesanteurs de la 
mort, Marie est considérée comme une nou-
velle Ève : par son obéissance, elle efface la 
transgression d’Eve mangeant le fruit interdit

À l’autre extrémité de la Bible, dans le livre de 
l’Apocalypse, une vision évoque une femme 
exposée à un dragon. La bête menace de dé-
vorer l’enfant dont la femme va accoucher, 
alors que cet enfant doit régner sur toutes les 
nations. Le parallèle avec Marie est évident. 
Le texte précise que l’enfant sera protégé et 
amené auprès de Dieu, tandis que la femme 
trouvera refuge dans un abri sûr. Quant au 
dragon, c’est l’archange Michel qui sera char-
gé du combat … et en sortira vainqueur !

Les récits bibliques ne mentionnent pas nom-
mément la présence de Marie parmi les té-
moins de la Résurrection de Jésus. Mais elle 
se trouve avec les apôtres au premier temps 
de la communauté chrétienne, dans le lieu ha-
bituel où ils se réunissent pour prier. Cela la 
situe d’emblée dans cette même joie commu-
niquée par les femmes et les hommes qui ont 
vu le Christ vivant.
En revanche, l’Évangile de Jean offre à Ma-
rie une place toute particulière au pied de la 
croix, lorsque Jésus est arrêté puis condamné 
à mort. Ce passage que l’on appelle la Passion 
du Christ (du verbe latin patior qui veut dire 
souffrir) constitue le point culminant du récit 

de Jean. Ce sommet est atteint spécifiquement 
à la croix au moment où, pour les chrétiens, 
Dieu s’est rendu au plus proche des êtres hu-
mains en acceptant à travers son fils Jésus, de 
passer par le néant de la mort.
Marie se tient là. Auprès d’elle se trouve l’un 
des disciples qui était très proche de Jésus, 
au point que le récit le désigne systématique-
ment par l’expression « le disciple que Jésus 
aimait ». La tradition l’identifie à l’auteur de 
l’Évangile. Dans le peu de paroles qu’il pro-
nonce avant de mourir, Jésus veut s’assurer 
que quelqu’un prendra soin de sa mère. Il dit 
alors à Marie en désignant le disciple : «  Voi-
ci ton fils ! Et au disciple : « Voici ta mère !» 

Contrastant avec son histoire unique, Marie 
porte sans doute le prénom féminin le plus ré-
pandu à son époque. Si bien que l’enquête sur 
ses traces est parfois complexe, car on croise 
dans les Évangiles bon nombre d’autres Ma-
rie qui ont, toutes, part au récit et qui sont par-
fois confondues entre elles. Il y a Marie de la 
ville de Béthanie, sœur de Marthe et de La-
zare ;  tous trois  sont proches de Jésus. Cette 
Marie est une disciple très attentive aux pa-
roles de Jésus, ce qui lui vaut l’agacement de 
sa sœur qui, elle, se démène en cuisine pour 
recevoir leur ami. Alors que Marie reste assise 
à l’écouter.
On rencontre également des Marie qui se 
tiennent au pied de la croix avec la mère de 
Jésus ou qui se rendent au tombeau au matin 
de la résurrection. Marie, femme de Cléopas, 
Marie, mère de Jacques Marie-Salomé, mère 
de 2 autres disciples.
Reste celle qui est sans doute la figure la plus 
connue : Marie de Magdala ou Marie-Made-
leine. Citée parmi les disciples, elle est même 

au nombre de ces femmes qui ont soutenu 
financièrement l’action de Jésus avec leurs 
propres ressources. Marie-Madeleine est sur-
tout la première à être témoin de la Résurrec-
tion du Christ. L’évangile de Jean expose ce 
vis-à-vis émouvant, où Marie finit par recon-
naître Jésus  , lorsqu’il l’appelle par son pré-
nom.

Bartolomeo della Porta 
Musée du Louvre
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ECHO DU SYNODE RÉGIONAL  
Voeux soumis au vote et approuvés

Malgré les apparences, le synode  qui s’est déroulé à 
Angers du 21 au 23 novembre, fut très bien animé et 

régulé. Cinq voeux ont été proposés et approuvés.

1) Alimentation fonds immobilier 
A la lecture des bilans financiers de la Région ouest, nous 
constatons que le fonds immobilier est bas et il est par-
fois difficile régionalement d’aider les églises locales dans 
leurs travaux. Ce constat est aussi valable pour d’autres 
régions de notre Eglise.
Le Synode régional réuni à Angers du 21 au 23 novembre 
2025, demande au Conseil national d’instaurer la règle sui-
vante : lorsque l’Union nationale est bénéficiaire d’un 
legs ou d’une vente de biens immobiliers, elle s’engage 
à verser 10% du montant des sommes perçues à la ré-
gion concernée pour alimenter son fonds immobilier.

Vœu adopté à 82 voix

2) Formation théologique pour prédicateurs laïcs 

Le nombre de pasteurs risque de diminuer dans les pro-
chaines années en amplifiant la sollicitation des prédica-
teurs laïcs.
Le synode de l’Eglise Protestante Unie de la région ouest 
réuni à Angers du 21 au 23 novembre 2025, demande à 
l’IPT de proposer des cycles de formation sous format vi-
déo ou podcast permettant d’être exploités au rythme de 
chacun selon ses contraintes personnelles, familiales ou 
professionnelles. 		  Vœu adopté à 45 voix

3) Aides financières et assouplissement de la formation. 
Suite aux synodes nationaux de Toulon et de Sète qui ont 
acté la création du poste de diacre, un chantier s’est ouvert 
pour penser avec plus de souplesse les itinéraires de forma-
tion des diacres et aussi des pasteurs.
Suite aux inquiétudes et aux questionnements ex-
primés par plusieurs étudiants en théologie, compte 
tenu de la sociologie des étudiants en théolo-
gie habitant en région, et ayant charge de famille, 
le synode régional de la région Ouest réuni à Angers du 21 
au 23 novembre demande au conseil national de l’Epudf, 
dans sa réflexion sur la formation :
−	 d’assouplir pour ces étudiants les conditions d’ob-

tention des équivalences au titre de leurs études 
précédentes et de leurs compétences professionnelles 
acquises…

−	 clarifier les critères d’attribution de l’aide financière…
−	 d’ouvrir ces aides financières aux étudiants à dis-

tance…			   Vœu adopté à 84 voix

4) Les sanctions dans l’Eglise.
[plusieurs longs rappels] …considérant enfin que cette si-
tuation actuelle prive notre Eglise de moyens pour mettre 
un terme à certaines situations gravement préjudiciables à 
sa vie et à celle de l’ensemble de ses membres,
demande au Conseil national de remédier à cette situation 
en proposant une modification des textes de référence de 
notre Eglise, afin de lui donner la possibilité, dans un cadre 
strictement défini, de mettre fin au mandat d’un de ses 
membres exerçant un ministère collégial, en cas de man-
quement grave ou répété de celui-ci dans l’accomplisse-
ment de ses devoirs.

Vœu adopté à 84 voix
5) Encourager la participation des personnes en situa-
tion de handicap.
Le synode de l’Église Protestante Unie de France de la région 
Ouest réuni à Angers du 21 au 23 novembre 2025 propose au 
synode national de promouvoir l’inclusion des personnes en 
situation de handicap visible ou invisible dans notre Église. 
Pour cela, un « mois de la diversité » (sur le modèle du 
«  mois de la Création ») pourrait être mis en place dans la 
période de l’Avent (relative au 3 décembre), afin d’encou-
rager les Églises locales à célébrer un ou plusieurs cultes 
ou à organiser des événements qui renforcent la conscience 
et l’action de Grâce pour la diversité et l’inclusion au sein 
de nos communautés.

Vœu adopté à 75 voix

Voir l’ensemble des documents dont la position du 
synode sur l’Eglise universelle, sur le site de la région.
https://region-ouest.epudf.org/
Newsletter/%F0%9F%91%89-le-synode-de-la-region-
ouest-2025/ 
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L’entraide vous invite à assister à son Assemblée Générale qui aura lieu le 
dimanche 15 mars après le culte vers 11h15. 
N’oubliez pas à cette occasion de renouveler votre adhésion et votre soutien !

Si vous avez besoin d’aide en raison de difficultés ponctuelles ou récurrentes, parlez-en à l’un ou l’autre des 
membres du bureau : Félicien Vittu (président), Sarah Stoller (vice-présidente), Renaud de Vals (trésorier), Bernard 
Bulteau (secrétaire)ou Fabrice Benoit (pasteur).

Colis de Noël aux détenus

Comme chaque année en décembre, l'Entraide protestante 
s'est associée au Secours-catholique pour préparer des 
colis qui ont été distribués à la maison d'Arrêt de la 

Roche-sur-Yon, aux détenus qui n'ont eu aucune visite 
dans l'année ou n'ont pas de familles. 
Cette année, ils étaient au nombre de 20, au lieu de 40 
les autres années, car une partie des détenus a ét transfére 
dans d'autres établissements en raison des travaux. 
Travaux plus que nécessaires, car vous l'avez sûrement lu 
dans la presse, la maison d'arrêt de la Roche bat le record 
de France de prosmicuité et de vétusté. 
Pour info : lors d'une audience au tribunal administratif  de 
Nantes, ce 26 janvier dernier, un avocat d'un ancien détenu 
de la Roche a rappelé les propos du contrôleur général : 
Les conditions de détention sont « attentatoires à la dignité 
humaine dans toutes ses dimensions ».
Devant cette situation qui ne peut laisser insensible, 
l'Entraide a décidé de s'associer toute l'année au groupe 
Prison-Justice du Secours-catholique. (Bernard Bulteau)

Lien entre les associations locales 
de la région Grand-ouest
Nous avons bénéficié, le 15 janvier, de la visite de 
Laure Miquel, secrétaire générale de la région pour nous 
présenter l'opération CarGo.
Dans un premier temps nous avons fait un tour d'horizon 
sur nos actions au niveau local et international, sur nos 
liens avec les nombreuses association caritatives qui 
existent en Vendée. 
La FEP nous incite à approfondir nos projets associatifs 
et à nous rapprocher d'autres groupes locaux de la région 
proche (Nantes, La Rochelle par exemple). Elle propose 

des outils dont la camionnette équipée, pouvant aider à 
des actions de sensibilisation. (A suivre et G0 !)

NOUVELLES DE L’ENTRAIDE  
Actions et réflexions

Abonnez-vous gratuitement à la 
BOUSSOLE 
ou téléchargez-la !
À partir d’une question d’actualité vécue par ses 
membres, la Fédération de l'Entraide Protestante offre 
quelques pistes de réflexions éthiques, spirituelles, ou 
simplement humaines, pour nourrir le sens de nos 
actions. 
Le 23 janvier, la question de la semaine était « puis-je 
tout entendre ? ». 
ET le 30 janvier : « puis-je tout dire ?  »
Les réflexions se terminent par une prière. 

https://fep.asso.fr/formulaire-abonnement-la-boussole/

Des mots pour prier 
Seigneur,
Dans un monde où les mots blessent, où les mensonges 
s’élèvent comme des murs, aide-moi à prendre  du recul, 
à ne pas laisser ces discours empoisonner mon cœur.
Je veux être un artisan de paix, dans mes paroles et mes 
gestes, et un témoin de ton amour,
Garde-moi proche de toi afin que ta Parole soit ma 
lumière et ma force.
Amen.
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FINANCES
Point sur la situation fin 2025 et projets

Temple des Sables 
Nouveau compromis de vente signé
Il y a encore du nouveau depuis le dernier bulletin.
Un nouvel acquéreur s’est fait connaître et a accepté 
nos conditions. Mais l’acte de vente ne pourra être signé 
qu’après le 18 juin, car l’administration exige qu’il n’y 

ait aucune activité pendant 6 mois. Or la dernière célé-
bration a eu lieu le 17 décembre.
Il sera évidemment question de tout cela et des consé-
quences lors de l’AG du 15 mars.

L’Eglise Protestante Unie de la Vendée Ouest 
vit uniquement de vos dons. Comme indiqué 
sur le schéma ci-contre, nous avons en charge 
la contribution régionale ou « cible » (28 500€ /
an), la contribution consistoriale (285€ /an) les 
frais de fonctionnement de nos bâtiments, les 
temples et les presbytères de La Roche sur Yon 
et des Sables d’Olonne (soit 24 000€ pour 2025), 
les frais de déplacements vers nos lieux de culte 
réguliers dont Noirmoutier et l’Ile d’Yeu en été.
Merci à tous les donateurs ! Des dons importants 
en fin d’année nous ont permis de verser à la 
région ce que nous lui devions pour 2025 mais 
sans apurer notre dette précédente.
Nous vous encourageons à répartir votre offrande 
sur l’ensemble de l’année, pourquoi pas par vire-
ment automatique ? N’oubliez pas, dans ce cas, 
d’en revaloriser annuellement le montant relati-
vement à l’inflation !
Par ailleurs, les legs à l’Eglise donnent lieu à 
des abattements d’impôts, et ne léseront pas vos 
héritiers directs ou indirects.
Pour tous renseignements, contacter la trésorière, 
Noro.
Coordonnées bancaires pour vos virements :
IBAN : FR76 1551 9390 3900 0209 8440 184

Dans nos familles
Décès de trois membres de notre paroisse
Nous avons appris avec tristesse le 
décès de monsieur Jean-Claude 
NAUDON survenu le 14 novembre 
à l’âge de 89 ans, à la suite d’une 
longue maladie. Il a été très impliqué 
dans la paroisse, notamment pour 
des travaux à la suite d’intempéries. 
Il était aussi engagé socialement. Un 
culte d’action de grâce a été rendu au 
temple de la Roche, le 19 novembre. 

Madame Mauricette DUFAURAT, 
le 12 décembre, à l’âge de 98 
ans. C’est la maman de Micheline 
Moreau. Le culte d’action de grâce a 
été célébré le 17 décembre au temple 
des Sables. Le hasard a voulu que ce 
soit la dernière célébration dans ce 

temple qui a dû son existence aux 
grands-parents de Christian Moreau. 

Le 6 janvier, madame Antoinette 
N’DONA MALONGA est décé-
dée à l’hôpital de la Roche. Depuis 
quelques mois, elle venait au culte 
du dimanche, au premier rang, au 
bras de sa fille, madame Béatrice 
Charneau. Elle était aussi venue à la 
fête de la rentrée. Son inhumation a 
eu lieu dans son pays natal, à Pointe-
Noire au Congo.

Nous entourons de nos prières et de 
notre sympathie ces trois familles 
touchées par la douleur du deuil et de 
l’absence. 
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LUMIERE DE BETHLEEM 
Visite des scouts au temple

CELLULLE EGLISE VERTE 
DE LA PAROISSE EPUVO
Un culte autrement présidé par les membres de l’Eglise 
verte aura lieu le 8 mars au temple de la Roche.
Il aura pour thème « L’EAU ».

Des invités ont été sollicités : le groupe polynésien de 
Fontenay et  des scouts.
Nous vous proposons de consulter un site  qui expose des 
pratiques individuelles et collectives concernant l’eau

https://www.eaudyssee.org/ateliers-ludiques-eau/preser-
ver-et-economiser-leau-avec-des-gestes-collectifs/
https://www.eaudyssee.org/ateliers-ludiques-eau/infogra-
phie-economiser-leau-avec-des-gestes-individuels/

Et cette prière en lien avec l’actualité 
« Dieu de la vie, nous sommes effrayés et troublés  : les 
inondations de ces derniers jours en Europe, dans le 
monde ont emporté des gens. Les fortes pluies ont inondé 
les caves et envahi les rues. Beaucoup craignent pour leurs 
proches et leurs maisons.
Dieu, nous T’appelons comme le peuple d’Israël  avec le 
début du (Psaume 69 :2,3).

Dieu, sauve-moi, j’ai de l’eau jusqu’au cou !
J’enfonce tout au fond de la boue, sans trouver un sol 
ferme sous mes pieds.
Me voilà dans l’eau profonde, emporté par le courant.
Dieu, nous demandons du réconfort et de l’aide pour tous 
ceux dont les maisons ont été dévastées, qui ont dû éva-
cuer, qui ont perdu tous leurs biens.
Envoie aux personnes touchées l’aide dont elles ont be-
soin : soutien matériel, aide financière, soutien émotion-
nel, prières.
Dieu, nous prions pour la paix, pour ceux qui ont perdu 
des proches.
Dieu, nous prions pour les hommes et les femmes qui vont 
jusqu’au bout de leurs limites pour aider les autres, qui 
sortent les gens de leurs maisons piégées, qui sécurisent 
les barrages, qui fournissent un hébergement d’urgence. 
Sois proche d’eux dans tout ce qu’ils font.
Dieu, nous reconnaissons la rapidité avec laquelle le 
climat change et la menace qu’il représente pour notre 
monde. Cette catastrophe naturelle est un rappel de ce que 
nous faisons à notre environnement. 
Aide-nous à faire demi-tour. Fais-nous vivre non pas 
contre, mais pour et avec Ta création.

Mais moi, je T’adresse ma prière ; Seigneur, c’est le mo-
ment d’être favorable.
Mon Dieu, Ta bonté est grande, Tu me sauveras sûrement, 
réponds-moi !
Arrache-moi à l’enlisement dans la boue  ; oui, ar-
rache-moi aux eaux profondes   (Psaume 69 :14,15)

Bretagne 24 janvier 2026
© meteo-villes.com

Un heureux hasard ! C’est le 11 janvier dernier  que 
les scouts de la Roche sur Yon ont partagé la lumière qui 
avait été allumée à Bethléem. Comme les autres années, 
ils ont souhaité qu’un groupe fasse une halte au temple 
de la rue Chanzy. Or c’est précisément ce jour-là que 
l’Eglise verte avait prévu de se réunir pendant le repas 
après le culte. Il y a ainsi pu y avoir un échange  sur ces 
thématiques et les plus âgés qui ont participé à une ren-
contre nationale, cet été, sur l’environnement et « l’éco-
logie intégrale » viendront probablement témoigner le 8 
mars.
Après le pique-nique, nous avons présenté le protestan-
tisme et ce qui en est le reflet dans le temple. (Il y avait 
encore l’exposition sur Marie). Pour finir nous avons 
répondu à des questions ou plutôt ils ont répondu à nos 
questions  sur ce que la religion peut bien apporter et 
sur ce qu’ils aimeraient faire plus tard. Que des belles 
choses et bien variées !
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	- 20 € pour les adultes, 
	- 18€ pour les adhérents Chants-sons, 
	- 10€ pour les étudiants ou en recherche 
d’emploi, 

	- 5 € pour les allocataires RSA, 
	- gratuit pour les moins de 12 ans

JOURNEE MONDIALE DE PRIERE DES FEMMES (JMP)
Préparée par les femmes du NIGERIA
Le vendredi 6 mars à 19h église St Hilaire, bd d’Austerlitz 
à la Roche

La Journée Mondiale de Prière (JMP) est un mouvement 
œcuménique mondial initié par des femmes chrétiennes 
à la fin du XIXème siècle.
Elle est célébrée chaque année le premier vendredi de 
mars, dans plus de 120 pays. Pendant 24 heures autour 
de la terre, les mêmes mots dans la diversité des langues 
invitent à prier le Seigneur.
Chaque année, les femmes d’un pays différent 
conçoivent et rédigent une célébration œcuménique. 
Cette année, ce sont les femmes du Nigéria qui nous 
affirment que la prière et l’action sont indissociables et 
jouent un rôle essentiel dans le monde.
Vous êtes tous invités à venir :
	- Découvrir la richesse des différentes confessions dans 
un esprit œcuménique,

	- Partager espoir et craintes, joies et peines,
	- Pendre conscience des talents de chaque personne,
	- S’encourager mutuellement,
	- Témoigner que la prière est force de changement.

Dans le contexte actuel, il est important de venir par-
tager ce moment de communion avec les femmes du 
Nigéria.

Les femmes du Nigeria invitent à la prière, à travers le 
monde. Elles s’appuient sur le texte de l’évangile : 

 « Venez ! Je vous donnerai le repos »
Matthieu 11, 28-30

« Puissions-nous apprendre à incarner cette invitation 
de Jésus. Ensemble, devenons des instruments du repos 
de Dieu dans notre monde troublé ». Cette phrase prend 
encore plus de sens pour les chrétiens du Nigéria qui 
craignet les persécuiotns
 

Le 21 janvier 2026 à 11h00

Voir des compléments sur le site de l’association protes-
tante « Portes Ouvertes » qui vient de publier le 14 jan-
vier son index 2026 des persécutions.  
			   https://www.portesouvertes.fr

Places limitées. Réservation conseillée
	- Soit par HelloAsso  avec  le QRcode ci-dessous,
	- Soit par SMS au 06 60 63 34 73. Pour que la réservation 
soit effective, envoi d’un chèque à l’ordre de « l’associa-
tion CHANTS-SONS », à l’adresse :  
B. Bulteau – 13 rue des CHARMES – 85310 Nesmy

Affiche réalisée par Gift Amarachi Ottah  
©WDPIC
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Assemblées générales du 15 mars
Un culte abrégé commencera dès 10 h, mais il est conseillé 
d’arriver plus d’un quart d’heure avant pour émarger. 
Pourront prendre part au vote de l’AG de l’association 
cultuelle ceux qui ont fait la démarche d’adhérer en se 
faisant connaître près de la présidente. Mais tout le monde 
est invité à participer aux informations et échanges. (Loi 
1905)
Pour l’AG de l’Entraide qui va suivre, c’est différent car 
il faut adhérer, chaque année, en versant une cotisation, 
cette association étant sous le régime de la loi de 1901.
20€ pour une personne et 30€ pour un couple.
Voir le bulletin d’adhésion joint. au bulletin.

1 D 10h30 Culte  à la Roche

2 L

3 M

4 M

5 J

6 V

7 S

8 D 10h30 Culte au temple de la Roche
10h30 Culte aux Sables (lieu à préciser)

9 L

10 M

11 M

12 J 19h Etude biblique à la Roche

13 V

14 S

15 D 10h30 Culte  à la Roche, suivi d’un 
temps de convivialité et repas partagé

16 L

17 M

18 M 19 h CP à la Roche 

19 J

20 V

21 S

22 D 10h30 Culte à la Roche

23 L

24 M

25 M

26 J

27 V 15h groupe de maison « séniors »

28 S

FÉVRIER 2026

Vacances du pasteur
Du 20 février au 27 février. 
Pendant cette absence, s’adresser à la présidente ou 
à un membre du CP.

BLOC-NOTES

Conférences du pasteur Noyer.
Les deux premières conférences sur Dietrich 
Bonhoeffer, données les 8 et 10 décembre, sont 
publiées sur la chaîne youtube de 
la paroisse @epu85.-
•	Bonhoeffer et la Résistance à 

Hitler et aux Nazis
•	 -Comment Dire Dieu dans un 

monde devenu majeur sans Dieu

https://www.youtube.com/watch?v=xjlubZn6Gq8

Printemps des poètes en mars.
Participation de l’association « Rencontres Culturelles 
du temple ».

		 Jeudi 5 mars à 18h30 au temple de la Roche, lec-
ture musicale et poétique avec Francis Lempérière 
et Marie-Frédérique Rabiller à partir de leur recueil 
photos et poèmes «  tu m’as dit à deux mains ». Ce 
sont deux habitués des expositions et des ateliers 
d’écriture qui se déroulent dans la salle annexe les 
jeudis après-midi.

		 Dimanche 15 mars 17h au Temple, rue Chanzy  : 
«  Poésie et musique autour de Rachel et Jeanne 
Tsatsos » avec Bernard Grasset et deux musiciennes.  
L’une est une poétesse juive du début du XXème 
siècle et l’autre poétesse grecque. Bernard Grasset est 
un poète vendéen, docteur en philosophie et traduc-
teur de l’hébreu moderne et du grec moderne.

		 Vendredi 20 mars : concert Chant’appart. (Voir page 
précédente).

Dates à retenir déjà
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MARS 2026

1 D
10h30 culte au temple de la Roche 
Eveil à la Foi des enfants.

2 L
3 M

4 M

5 J Soirée poésie 18h30  à la Roche

6 V Journée Mondiale de Prières 19h  
Eglise St Hilaire bd d’Austerlitz La Roche

7 S

8 D 10 h30 Culte Eglise Verte au temple de la 
Roche 

9 L

10 M

11 M 19 h CP à la Roche 

12 J

13 V

14 S

15 D

A la Roche, culte abrégé à 10h suivi 
de l’AG de l’association Cultuelle 
puis de celle de l’Entraide.
17 h récital poésie- chants

16 L

17 M

18 M

19 J 19 h Etude biblique à la Roche 

20 V 20 h30  à la Roche Concert Chant’appart 
(Rencontres culturelles)

21 S

22 D 10h30 Culte au temple de la Roche
23 L

24 M

25 M

26 J

27 V 15h groupe de maison «séniors»

28 S

29 D Rameaux - 11 h Culte consistorial à Bois 
Tiffrais

30 L

31 M

AVRIL 2026

1 M

2 J 19 h à la Roche - Jeudi Saint (repas)

3 V 17h à la Roche  - Vendredi Saint

4 S

5 D 10 h30 Culte de Pâques au temple 
de la Roche avec Ste Cène

6 L

7 M

8 M

9 J 19 h CP à la Roche 

10 V

11 S

12 D
10h30 Culte au temple de la Roche

10h30 Culte aux Sables dans un lieu 
à préciser

13 L

14 M

15 M

16 J 19 h Etude biblique à la Roche 

17 V

18 S

19 D
10h30 Culte au temple de la 
Roche, suivi d’un temps de 
convivialité et repas partagé

20 L

21 M

22 M

23 J

24 V 15h groupe de maison « séniors »

25 S

26 D 10h30 Culte commun au temple de 
la Roche avec Ste Cène

27 L

28 M

29 M
Conférence de B. Grasset à 20 h 
au temple de la Roche.(Rachel et 
Pascal)

30 J

ATTENTION !
Ce calendrier a été fixé en fin janvier. Il est susceptible d’être modifié. 

Le pasteur indiquera les changements dans sa lettre hebdomadaire 
du jeudi et  lors des annonces pendant les cultes.
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PAROISSE DE LA VENDÉE-OUEST
Renseignements utiles

Baptêmes, mariages 
Les demandes de baptême (enfants et adultes) ou de 
bénédiction à l’occasion d’un mariage doivent être 
exprimées plusieurs mois à l’avance. N’arrêtez pas de 
date avant d’avoir consulté le pasteur.

L’Église protestante unie de France témoigne de 
l’Évangile de Jésus-Christ dans la vie de ceux et celles qui 
font appel à elle localement. Elle accueille chacun avec 
joie, quels que soient son histoire et son parcours spirituel, 
affirmant ainsi que Dieu seul connaît le secret de nos 
existences et qu’il s’offre gratuitement et sans condition à 
tous ceux et celles qui lui ouvrent leur cœur. 

Notre paroisse de la Vendée Ouest s’étend sur un secteur côtier allant de Noirmoutier à La Tranche-sur-Mer (y 
compris l’Île d’Yeu), en remontant par Luçon, La Roche-sur- Yon, Challans et presque jusqu’aux Herbiers.
Nous avons deux temples : à La Roche sur Yon et à Sainte Hermine..

Pasteur
Pasteur Fabrice Benoit
59 bd Pierre et Marie Curie 
85000 La Roche sur Yon, 
fabrice.benoit@epudf.org, 
06 38 48 38 30
Présidente du Conseil 
Presbytéral

Marie-Pierre PATONNIER
Résidence Le Starella, appt D206
22 rue Léonce Gluard
85000 La Roche sur Yon
mp_patonnier@yahoo.fr
Tél 06 50 88 98 26
Vice-président du Conseil 
Presbytéral
Jean-Christophe LICHAU
26 rue des Essarts
85180 Les Sables d'Olonne
jc.lichau@orange.fr
Trésorière
Noro RANDRIAMANGA
La Maronnière, 27 rue Véga
85000 La Roche sur Yon
noro.randriamanga@gmail.com
Tél 06 89 29 37 14
Libeller les dons à  "EPUVO" 
banque : 15519, guichet 39039, 
compte : 00020984401

IBAN : FR76 1551 9390 3900 0209 
8440 184 ; BIC : CMCIFR2A 

Autres membres du CP

Ann Fournier, Bernard 
Bulteau,  
Invité Renaud De Vals

Contacts locaux
Les Sables d'Olonne :  
Christian MOREAU, 
06 60 27 26 57

Ile de Noirmoutier :  
Liz MULLER 
02 51 35 78 82

Ste Hermine - Mareuil sur Lay : 
Jean-Pierre GUILMENT
jeanpierreguilment@gmail.com
06 77 16 18 26 

Entraide Protestante de la 
Vendée-ouest

Adresse : 59 bd Pierre et Marie 
CURIE, 85000 La Roche-sur-Yon.
Président : Félicien Vittu
Pour vos dons : libeller à  " Entraide 
Protestante Vendée-ouest " 
ou virement à :

IBAN : FR30 2004 1010 1100 8508 
2P03 241; BIC : PSSTFRPPNTE 

Bulletin
Les pages du bulletin paroissial sont 
les vôtres. Envoyez vos articles, 
dessins, prières au plus tard le 15 du 
mois précédant la parution (prochai-
ne parution en avril 2026) à Marie-
Pierre Patonnier. Mise en page et 
envoi : Bernard Bulteau 
bulteau.bernard@wanadoo.fr
Site WEB
gestion : Liz Muller
adresse :    
https://vendee-ouest.epudf.org/; 

Chaîne Youtube : 
cultes en différé 
@epu85

https://www.youtube.com/channel/
UCkLeL45NAVtzIJ9DeDUcw9w

Cultes
La Roche-sur-Yon
Temple : 28 rue Chanzy
Les 1/02, 8/02, 15/02 et 22/02 ; les 1/03, 8/ 03, 15/03 
et 22/03 ; le 5/04 (Pâques), 12/04, 19/04 et 26/04.

Les Sables-d’Olonne
Projet 8/02, 12/04 ; Lieu à préciser chaque fois. 
Contacter Christian Moreau.

Noirmoutier-en-l’Ile
participation par @epu85

Bois Tiffrais : culte des Rameaux le 29 mars à 11h


